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L’ancienne usine de textiles de la Plaine Saint-Denis (60 
avenue du Président-Wilson) en voit décidément de 
toutes les couleurs. Au printemps dernier, une cinquan-
taine d’artistes ont dit oui au projet de Michael Haziza, 
à la tête d’ALLOmatelas depuis une quinzaine d’années, 
et dans le civil, accro au street art. Un projet un peu fou 
mêlant galerie d’art, concept store… et literie : « J’avais 
envie que des têtes de lit, des sommiers et des matelas servent 
de support d’expression à l’art urbain. Pendant six mois, les 
artistes ont créé ces modèles uniques dans l’atelier situé sur 
place », raconte-t-il. Déjà en 2011, le jeune P.-D.G. avait 
eu l’idée de vendre aux enchères des matelas bébés cus-
tomisés par des artistes. Le fruit des ventes (10 000 €) 
étant reversé ensuite au Téléthon. Pour SOM’Art, Michael 
Haziza a vu plus grand : les 500 m2 de son showroom, où 
sont exposées les meilleures ventes de l’enseigne, sont 
désormais truffés de têtes de lit ou de matelas « taille 
enfant » customisés par les grands noms du street art et 
les figures montantes du graffiti hexagonal. La grande star 
du lieu étant Toxic, ancien comparse de Basquiat, et qui 
signe pour SOM’Art une tête de lit vendue 15 000 €. « Le 
showroom est devenu une galerie où il est possible de s’offrir 
une œuvre d’art. Les œuvres vendues seront renouvelées pour 
laisser place à d’autres artistes », explique Michael Haziza. 
Sur les trois niveaux, les matelas immaculés sont entourés 
d’œuvres exposées sous une vitre de plexiglas. Un joyeux 
mélange où se mêlent des œuvres pop réalisées au pochoir, 
des graffitis et des tags faits à la bombe ou au marqueur, 

représentant des motifs galactiques ou plus figuratifs tel ce 
Goldorak saluant les clients dans le hall d’entrée. 

Une véritable exposition
À l’étage, de part et d’autre du matelas Imperial Airspring 
– la Rolls du confort « cocooning » – deux petits matelas 
signés Lord Anthony Cahn symbolisent la pauvreté et la 
richesse. L’un des deux est entièrement doré à la feuille 
d’or, l’autre recouvert de bouts d’affiches arrachés des 
murs et collés à l’envers. Au même niveau, près de la tête 
de lit ornée des motifs calligraphiques de Soklak, le petit 
matelas de récup’ de Jérôme Mesnager est reconnaissable 
entre tous. Enlacés dans une étreinte sensuelle, ses deux 
personnages blancs semblent avoir porté leur choix sur 
le matelas velours multi ressorts présenté juste à côté. 
Le graffeur Espion, dont les créations fleurissent – depuis 
1984 ! – sur les murs de Montreuil, met la touche finale 
au lit Pop Dreams qu’il a customisé : « J’ai choisi cette tête 
de lit composée de coussins pour sa forme originale évoquant 
des galets. Une forme qui m’a fait penser au pop art et à 
toutes ses œuvres emblématiques, de la soupe Campbell de 
Warhol aux Amours de Lichtenstein », explique-t-il. Avec 
SOM’Art, Michael Haziza semble avoir réussi son pari : 
son showroom « spécial matelas » offre un beau pano-
rama des tendances actuelles de l’art urbain.
 

Tiphaine Cariou 

DU STREET ART DANS  
SA CHAMBRE À COUCHER !
Depuis quelques mois, le showroom d’ALLOmatelas, enseigne de literie 
spécialisée dans la vente en ligne, sert d’écrin à une exposition permanente 
de street art baptisée SOM’Art. Un espace unique où des matelas haut 
de gamme côtoient une centaine d’œuvres inédites, s’apparentant à des 
tableaux d’un genre nouveau.
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couchage, vous repartez avec une oeuvre!

« Le marché de la literie se porte 
bien – il progresse de 2 % tous les 
ans – mais on ne peut pas dire que ce 
soit un secteur extrêmement inno-
vant. C’est pour cela que j’ai voulu 
rompre avec les codes et proposer à 
des artistes de street art de s’empa-
rer d’un support très éloigné de leur 
quotidien  : le matelas ! Le concept 
de SOM’Art, c’est que les clients 
peuvent, en même temps qu’ils 
choisissent leur nouvelle literie au 
showroom, découvrir une vraie expo 
d’artistes urbains et même s’offrir 
une œuvre originale : les matelas cus-
tomisés sont présentés de telle sorte 
qu’on peut facilement les accrocher 
au mur. Quant aux têtes de lit, elles 
peuvent être détournées et décorer 
salon ou salle à manger. » 

Avec 
SOM’Art,  
on peut 
s’offrir 
une œuvre 
originale 

LE POINT DE VUE DE…
Michael Haziza, P.-D.G. d’ALLOmatelas

L’Éco de Plaine Commune - Mars 2017

TALENTS 9


